
Journée mondiale des villes

2e symposium sur le développement 
urbain durable

VILLES ET EAUX

Une journée pour croiser les regards scientifiques, institutionnels 
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de terrain, des tables rondes, un forum, une exposition 

et une performance artistique.
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Les questions urbaines entrent dans les priorités du développement durable dans le cadre de
l’ODD n°11 des Nations-unies. En Méditerranée, les derniers recensements relèvent une forte
urbanisation littorale qui contraste avec le recul de certaines villes intérieures[1]. 

Cette urbanisation pose de nombreux défis environnementaux, politiques, économiques et
sociaux qui sont spécifiques à un milieu dense, artificiel et complexe : pression sur le foncier,
expansion sur les terres agricoles, accès à l’eau et aux services essentiels, gestion des déchets
solides et liquides, protection contre les inondations ou les incendies, gouvernance
métropolitaine, mobilités, santé, conservation et valorisation du patrimoine. Dans tous ces
domaines, le besoin de connaissance qui puisse éclairer la puissance publique est un défi tout
comme le besoin de formation aux questions urbaines notamment pour les agents des
collectivités territoriales. En Tunisie, des recherches urbaines existent et des projets de
coopération pour le développement urbain sont déployés. Ils peuvent être le point de départ
d’une action de sensibilisation aux problématiques urbaines et de programmation scientifique,
de formation et d’innovation plus ambitieuse. C’est pourquoi, la Cité des Sciences de Tunis,
l’IRD, l’AFD, ONU-Habitat, l’IRMC et le programme FEF Coop’Eaux se sont associés pour mettre
à l’honneur ce défi à l’occasion de l’Octobre urbain[2]. 

La première édition le 31 octobre 2025, à l’occasion de la Journée Mondiale des Villes, avait
réuni chercheurs, experts, professionnels de l’urbain, agences publiques, collectivités locales
autour de quatre temps forts : la rencontre de la coalition des villes côtières, des tables rondes
(eaux usées, risques, patrimoine, planification inclusive), l’exposition « Vivre en ville, Agir sur la
ville » et une performance théâtrale. 

Devant le succès de cette première édition, la 2ème édition du symposium du développement
urbain durable de Tunis est une nouvelle étape dans la pérennisation de ce moment de
rencontre et dans la création d’une véritable communauté de savoir tunisienne sur l’urbain. La
présence de plusieurs personnalités lors de la cérémonie de vernissage et la signature de
convention de coopération témoignent de la pertinence de ce moment fort qui doit être un
instrument non seulement pour sensibiliser aux enjeux urbains mais aussi pour construire une
communauté de savoir et d’expertise reconnue. 
L’objectif est d’instaurer un dialogue ouvert entre chercheurs, opérationnels, entreprises,
bailleurs et OSC afin de penser la ville durable depuis les « Suds » et de créer les conditions
d’un laboratoire vivant international en Tunisie afin que les modèles de référence ne soient pas
seulement ceux portés par les « Nords ». 

En 2026, le symposium croisera la thématique urbaine avec celle de l’eau sous diverses
dimensions : le rapport à la mer et aux zones humides, la diversification des ressources
hydriques, leur accès, les usages, l’assainissement, les infrastructures, l’intégration dans la
planification se déclineront à partir d’études situées et de projets que des visites de terrain
rendront plus concrets.

LA JOURNÉE MONDIALE 
DES VILLES 2026
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[1] Pour l’ensemble des pays du bassin méditerranéen, 1/3 de la population vit sur les 12% de territoires littoraux des pays riverains. 

[2] "Octobre Urbain" est un événement organisé par ONU-Habitat chaque année, qui se déroule tout au long du mois d'octobre,
et qui vise à mettre en lumière les enjeux de l'urbanisation et à promouvoir un développement urbain durable. Il commence avec
la Journée mondiale de l'habitat le premier lundi d'octobre et se termine avec la Journée mondiale des villes le 31 octobre .
https://www.un.org/fr/observances/cities-day



Atelier de terrain : Ville, eau et territoires 
Visite des berges de la Sebkha Sejoumi et du littoral de Radès. Un temps

de terrain pour croiser les regards et interroger concrètement les

relations entre ville, zones humides et espace maritime.

VENDREDI 23 OCTOBRE 2026

PROGRAMME

 09h30 – 12h30

Tables rondes : Les défis de l’eau en ville
Une session de quatre tables rondes réunissant chercheurs, opérateurs

et acteurs associatifs autour des grands enjeux de l’eau en ville.
14h00 - 18h00

Déjeuner à la Cité des Sciences de Tunis

Forum des initiatives pour la ville durable
Présentation de programmes de recherche et d’action de

développement 

Signatures de conventions

Discours institutionnels de clôture

18h00 - 20h30

Buffet d’honneur

Soirée culturelle : performance littéraire et théâtrale
Performance issue d’un atelier d’écriture organisé par la metteuse en

scène Wissal Labidi, avec textes originaux sur les villes tunisiennes et

l’eau, accompagnés d’un musicien et d’un vidéaste.

20h30 - 22h30

SAMEDI 24 OCTOBRE 2026

Prolongements : retour sur le terrain 
visite des mejels et réservoirs de la Médina de Tunis9h00 - 11h00
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ATELIERS DE TERRAIN
Comment mieux appréhender les enjeux hydriques de la ville qu’en se rendant sur le terrain
avec les acteurs locaux ? La JMV 2026 sors des murs pour découvrir les initiatives menées à
dans le Grand Tunis et voir la communauté des savoirs sur l’urbain locale en action. Trois sites
pour trois problématique articulant ville et eau. 

23/10 : HABITER L’INTERFACE VILLE-MER DANS LA BAIE DE TUNIS À RADÈS 9H30-10H30

La baie de Tunis, est un sous-ensemble abrité et urbanisé du Golfe de Tunis situé entre le cap
Carthage et Korbous dans le Cap Bon. Elle représente la porte d’entrée maritime de la
métropole avec les ports de Rades et de La Goulette, respectivement 1er port de marchandise
pour les porduits manufacturés et les conteneurs et 1er port de passagers. Elle est bordée de
stations blanéaires dont les plus anciennes sont en banlieue sud à Hammam-Liff et Ezzara.
L’oued Meliane est le principal fleuve qui y débouche à hauteur de Rades. Plusieurs points sont
interdits à la baignade et la pêche est limitée du fait des pollutions et pour protégés les
hierbiers sous=marins. A l’interface ville-mer, les municipalités ont des projets
d’embellissement de promenades de front de mer mais aucun programme intégré
réfléchissant à la fois aux dimensions environnementales et sanitaire, économiques, sociales et
patrimoniales. Depuis Rades plage, nous aborderons les défis que cette pose cette interface et
notamment la question du traitement des eaux usées et de leur valorisation pour une
consommation courante. 

23/10 : HABITER LA ZONE HUMIDE DE SEJOUMI - 11H00-12H30

La sebkha Sejoumi fait partie intégrante de la métropole tunisoise au même titre que les lacs et
la sebkha Ariana. Cette dépression inondable de 3000 ha (30 km2) est la 4eme zone refuge
pour les oiseaux migrateurs d’Afrique du Nord et elle est classée site Ramsar depuis 2007, Zone
Importante pour la Conservation des Oiseaux (ZICO) et Zone Clé pour la Biodiversité (ZCB) de
l’UICN. Elle abrite des espèces en danger. Partagée entre les délégations de Sidi Hassine,
Sejoumi, Ezzouhour, el Ouardia et El Kabaria, située en contrebas de la Kasbah, les quartiers
autoconstruits de Tunis y atteignent ses berges nord et l’activité agricole encore riche au sud-
ouest a été fragmentée par les voies rapides et les programmes immobiliers. Des projets de
lotissements existent qui ne se sont pas concrétisés mais qui témoignent de l’attrait pour la
zone. La sebkha est également le réceptacle de déchets solides et liquides. ONU-Habitat en
partenariat avec les habitants mènent des programmes d’amélioration de l’habitat et de la vie
citadine à Hay Hlal. L’Association des Amis des Oiseaux y anime un site d’observation et des
campagnes de recensement et de suivi. Des chercheurs étudient les dynamiques de la fabrique
urbaine. Depuis le site « La Ferme », nous réfléchirons à la confrontation entre logiques de
conservation écologique et d’urbanisation. 

24/10 :  PRODUIRE DE L’EAU DOMESTIQUE AVEC LES MAJELS ET RÉSERVOIRS DE LA
MEDINA - 9H30-11H00

La ville arabe utilisait différentes sources d’eau, la nappe phréatique qui affleurait, la captation
de sources extérieures ainsi que l’eau de pluie grâce aux maâjel : ces dispositif architecturaux
servaient à recueillir, filtrer et stocker les eaux pluviales dans les maisons. Nous verrons les
maâjels et réservoirs du quartier de Dar Lasram, recensés et analysés à des fins de réhabilitation
par un consortium de recherche soutenu par le programme FEF Coop’Eaux (IRD-SCAC) et
associant chercheurs de l’ENAU, du CERTE et l’Association de sauvegarde de la Medina.
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LES TABLES RONDES

Catherine AMMAR - SCET

Nadia TRABELSI - DGSM MEHAT

Sinda HAOUES - U. de Toulouse - IRMC

Hichem AZAFZAF – Asso. des Amis des Oiseaux
HABITER LES ZONES
HUMIDES URBAINES

Imen LANDOULSI - ENAU

Samuel ROBERT - CNRS

Taoufik Ben ABDALLAH – Association de

l’Environnement du Kram

Merez Chakchouk - consultant

PENSER L’INTERFACE
VILLE-MER

NOUVELLES RESSOURCES
HYDRIQUES EN VILLE

Imene SAIDANE – AUGT

Walid BEL HAJ ALI– Ass. Tunisienne Urbanistes

Alexis SIERRA – IRD

Rania HEDAYA – UN Habitat ROAS
EAU ET 

PLANIFICATION URBAINE

Sihem LAMINE - Harvard

Christian PIEL - Urban Water

Latifa BOUSELMI - CERTE / REACT

Bernard de GOUVELLO - CEREMA
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Modératrion : Zohra MHEDHBI (IRD-Prodig)

Modératrion : Gaelle GILLOT (P1-DEVSOC)

Modération : Edouard Lacamp (EPAU)

Modération: Edouard Lacamp (EPAU)

Les défis de l’eau en ville



Aujourd’hui, plus de 7,4 millions de Tunisiennes et de Tunisiens vivent en milieu urbain soit 72%
de la population totale[1]. La ville, sous toutes ses formes, est leur cadre de vie quotidien – un
espace de défis, mais aussi d’opportunités. Logement, emploi, services essentiels, mobilité,
culture, environnement sain sont autant d’enjeux qui façonnent la qualité de vie des citadins et
interrogent notre manière de construire et de penser la ville.

À l’occasion de l’Octobre Urbain qui sensibilise à l’objectif du développement durable n°11 («
Villes et communautés durables »), l’AFD, l’IRD, l’IRMC et ONU-Habitat s’associent pour mettre
les enjeux auxquels doivent faire face les citadins et les initiatives mises en œuvre pour relever
ces défis : de la recherche scientifique aux actions de développement, du diagnostic à la
réalisation d’opérations concrètes, le forum montre une succession de programmes réalisés ou
en cours dans laquelle les enjeux hydriques, cruciaux en Tunisie, sont un moyen pour
interroger plus largement les défis auxquels doivent faire face les citadins.

Un fil conducteur traverse l’ensemble : co-conception. Co-conception de ce forum, fruit
d’une collaboration entre institutions engagées pour le bien-être des citadins ; co-conception
des programmes exposés, élaborés par et avec les institutions tunisiennes - scientifiques,
gouvernementales ou associatives — qui participent à l’analyse, à la réflexion et à la définition
des réponses ; co-conception enfin entre chercheurs, bailleurs, universitaires et opérateurs,
construisant ainsi une communauté de savoir et d’expertise sur l’urbain.

Introduite par une synthèse des programmes exposés, le forum déploie stands, films et
panneaux en différentes étapes. La première partie « La ville a-t-elle soif ? » met en lumière le
quotidien des citadin-e-s, leurs besoins, le stress hydriques dans son environnement urbain.
Une deuxième partie « la ville produit-elle de l’eau ? » présente des initiatives innovantes portés
par nos institutions et nos partenaires pour mobiliser et valoriser des ressources hydriques
existantes en ville (eaux pluviales, eaux usées, nappes souterraines). Une troisième partie, « La
ville finit-elle au bord de la mer » interroge la relation de la ville à la mer, son interface, ses
ouvertures, ses risques. Entre ses partie, l’environnement urbain se déploie dans ses autres
dimensions, où l’eau, même absente, reste nécessaire. 

Le forum sera marqué par la signature solennelle de conventions entre partenaires et les
discours officiels de clôture faisant le bilan des rencontres et ouvrant sur les perspectives de
collaboration et d’action pour une communauté tunisienne sur l’urbain.

FORUM

« La ville et les eaux » "المدينة والمياه"
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[1] Recensement Général de la Population de 2024



L’art et la littérature sont des vecteurs de savoirs sur la villes. Approches sensibles, poétiques,
expérientielles de l’univers urbain, clôturent cette journée à travers la mise en scène de textes
originaux créés spécifiquement pour la JMV 2026.

La comédienne et metteure en scène Wissal Labidi a conduit un atelier-résidence d’écriture
doublé de répétitions in situ, auxquels ont participé un groupe d’amateurs issus du monde
académique ou associatif et sélectionnés parmi une vingtaine de candidats à la suite d’un
appel.

Chacun-e a fait vibrer la thématique de la ville et l’eau à travers son expérience de citadin-e,
ses souvenirs, ses déambulations, cherchant les mots justes et personnels, en arabe littéraire,
en arabe tunisien ou en français pour la transmettre sur scène.

Entre torrents et tourments, vie quotidienne et imaginaire mystique, les textes nous conduisent
de Tunis à Toujen, de Kasserine à Zaghouan, de la sebkha Sejoumi aux mosaïques de El Jem
entre les eaux salutaires et les eaux menaçantes, des grandes étendues d’eau salées ou
saumâtres aux simples gouttelettes qui s’égouttent au dessus de nos têtes

SOIRÉE CULTURELLE
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“La ville entre deux eaux” (Performance littéraire et théâtrale)
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Avec la participation de :


